
 6h30 un dimanche matin, je sais pas pour vous, mais pour moi c’est bÔcoup trop tôt !!!  
 
On n’est plus sur les températures négatives d’il y a une semaine, mais ce n’est pas la grosse 
chaleur non plus (4-5° quand nous nous mettons en route), il fait nuit (vous me direz qu’un 7 
février à 7h00 du matin, c’est normal), et il faut sacrément avoir envie de faire une p’tite virée 
en moto avec les copains pour réussir à sortir du lit !! Mais on a envie, donc on se lève ! ☺ 
 
Bon, cette fois, il y a une petite motivation supplémentaire, Eric a sa nouvelle moto depuis 2 
semaines, elle a 750 km au compteur, et la révision des 1 000 est prévue mercredi prochain ; 
donc la balade est aussi l’occasion de terminer le rodage de Nessie (le p’tit nom de la nouvelle 
r1200 RT qui s’est tellement fait attendre qu’on a fini par se demander si elle n’était pas une 
légende …). 
 
Bref, levés à l’aube, et départ le ventre vide en fantasmant sur les cafés-croissants que nous 
allons dévorer au point de rendez-vous. Nous arrivons un peu avant 8h au café de la paroisse, 
en face de l’église, collé à une ‘’boulangerie au feu de bois’’ (où le patron ira se ravitailler en 
croissants pour la deuxième tournée). C’est un endroit chaleureux et très animé. Ce n’est que 
ma deuxième sortie moto, mais la première fois, l’arrivée d’une dizaine de motards en tenue 
et casques, ça avait fait son petit effet et fait lever les sourcils aux rares clients qui prenaient 
leur café au comptoir à 8h le samedi matin. Aujourd’hui, nous sommes en minorité, et pas 
vraiment remarqués. Les locaux ont déjà investi les lieux et il en rentre de nouveaux à peu 
près toutes les 10 mn. On sent que c’est comme ça tous les week-end, le service est aimable et 
affable et on voit qu’ils ont l’habitude de faire salle pleine dès potron-minet et ne s’étonnent 
donc pas de ces quelques clients supplémentaires. 
 
Tout le monde arrive petit à petit, y compris, deux ‘’guest stars’’ aujourd’hui : Gilbert et 
Chivas, son terrier écossais ; membre du club depuis son origine, et aujourd’hui ‘’rangé des 
motos’’, il arrive en voiture et nous retrouvera au petit déjeuner et au déjeuner, l’occasion de 
nous raconter, un brin nostalgique, quelques péripéties des nombreuses virées auxquelles il a 
participé, toujours accompagné de son coéquipier à quatre pattes, bien calé dans un sac sur le 
réservoir, avec casque et lunettes, et l’air ravi du motard en goguette.  
 
Petit déjeuner avalé, l’équipe est maintenant au complet : 9 motos et 12 motards dont 3 
passagères : Stéphane et Sylvie, Laurent, Thierry, Picsou, Pascal, venu sans Claudine qui a 
mal au dos, Lars, Jean-Luc, Hubert et Christiane, Eric et moi. Nous remontons sur nos motos, 
prêts à partir à 8h30 tapantes comme le prévoit le planning du jour.  
 
Le soleil finit par se lever pendant que nous roulons, découvrant un beau ciel bleu pas du tout 
prévu mais carrément bienvenu, mais la température ne décollera pas vraiment et atteindra 
péniblement 7° C au plus fort de la journée, l’impression de fraîcheur étant accentuée par un 
vent assez fort et glacial (finalement c’est pas mal la selle chauffante !) ☺ 
 
La route brille beaucoup par endroit, pas très bon signe, et nos doutes se confirment, ça 
glisse !!! La moto chasse soudainement avant de raccrocher le bitume, oufff, on s’en tire à 
bon compte mais on n’est pas passé loin. Et tout le monde y passe, la roue avant qui vacille, la 
roue arrière qui part, les deux ensemble, jusqu’à Laurent qui fera une sortie de route, 
heureusement sans gravité.  
 



Et puis soudain, au détour d’un virage, on voit la mer ! pas tout à fait une côte de carte 
postale, le port du Havre tient plus du site industriel que de la station balnéaire, mais bon, 
c’est la mer !! venant de Paris, ça fait toujours un p’tit quelque-chose d’arriver sur une côte !  
 
Après quelques virages qui descendent vers Tigreville, nous nous garons devant le restaurant 
où nous sommes attendus pour le déjeuner… 
 

 
 
Enfin pas tout à fait… 
 
Là, il faut faire une petite parenthèse concernant l’organisation du déjeuner qui a été un peu 
compliquée … 
 
Le Cabaret Normand, où Stéphane nous avait réservé une table au moment de l’organisation 
de la journée, il y a presque deux mois, l’a rappelé hier pour lui dire que, ah ben non, 
finalement ils ne pouvaient pas nous accueillir … sympas !!!  
 
Bref, contraint de trouver un plan B à la dernière minute, Stéphane essaie un p’tit restau qu’il 
connait, La Grenouille, qui devait être fermé mais finalement non, et ils ont de la place et sont 
d’accord pour nous accueillir. 
 
Ouf, bien rattrapé le coup, tout va bien ! 
 
Enfin presque … 
 
Lorsque nous arrivons à La Grenouille donc, ils ont l’air plutôt surpris de nous voir arriver, et 
Stéphane commence à se demander qu’est-ce que c’est que ce binz avec les restau 
aujourd’hui !!!  
 
Pris d’un doute, il rappelle le numéro auquel il a fait la réservation et tombe bien sur La 
Grenouille …  
 



à Honfleur … 
 
Où nous sommes effectivement attendus ! 
 
Finalement, nous annulons Honfleur et le patron de La Grenouille, à Tigreville donc, nous 
dresse deux tables où nous nous installons, contents de nous mettre au chaud, car le vent a 
forci et accentue nettement la sensation de froid dehors ! 
 
P’tit apéro offert par Eric pour fêter Nessie, puis nous déjeunons avec appétit (le froid ça 
creuse !), malgré une cuisine très moyenne. La balade digestive le long de la plage sera brève 
(le vent n’a pas faibli et est toujours aussi glacial !), nous faisons une pause dans le village 
devant le Cabaret Normand, mais résistons finalement à la tentation d’aller leur dire ce que 
nous pensons de leur façon de faire ! 
 

 
 
Puis nous disons au-revoir à Gilbert et Chivas, et nous voilà repartis. Nous sommes convenus 
de prendre un verre avant de nous séparer aux entrées de Paris, mais sans préciser de lieu 
particulier … et nous aurions peut-être du …  
 
Au bout d’1h ou 1h30, nous sommes en ordre dispersé ; Eric et moi roulons avec Thierry, 
Picsou et Pascal, mais les autres ont disparu. Si l’on excepte Laurent qui est parti après le 
déjeuner, nous avons donc perdu la moitié des motos en route …  



 
Nous finissons par nous arrêter à l’entrée de la N12 et appelons Stéphane. Ils sont à Dreux, et 
proposent que nous nous retrouvions au café du matin pour le verre de fin de balade. Nous 
voilà repartis, hormis Picsou qui bifurque pour rentrer chez lui. 
 
Un p’tit verre pour clôturer la journée, et me voilà bombardée ‘’responsable du compte-
rendu’’, ça sent le guet-apens !! Ils avaient déjà essayé la première fois, en m’expliquant que 
c’était la tradition pour les nouveaux venus … mais c’est finalement Thierry qui s’y était 
collé. Difficile de refuser à nouveau !! alors, c’est ok, je m’y colle ! (en me demandant bien 
quand je vais réussir à le caser dans mon emploi du temps actuel !). 
Ce point étant réglé, on se claque des bises et tout le monde rentre chez soi, après un 
dimanche qui nous a bien déconnectés de nos routines parisiennes ! 
 
Et le bonus : Nessie est désormais rôdée, on va pouvoir dépasser les 20,000 tours, ça 
s’arrose !! ;-) 
 
Sophie 
  
 


